
LA CHEVRE "MONTSEVELIER" 

 
Dans certains villages jurassiens, il existe encore des corvées auxquelles sont astreints les indigènes. 
Lors de l'une d'elles qui consistait à creuser une canalisation pour un drainage, ceux-ci mirent à jour 
à 20 - 30 centimètres de profondeur quelques tessons de poteries. Le premier réflexe de ces 
terrassiers fut de faire disparaître ces débris, mais l'un d'eux, Monsieur  Gilbert Lovis, intrigué par 
cette découverte, dissuada ses collègues de les détruire. 
Le lendemain, M. Lovis revint sur place et, au moyen d'une truelle, il élargit la fouille d'un mètre 
environ jusqu'à ce qu'il ne trouve plus rien. Dans ce périmètre, au milieu d'une marne gris brun, il 
recouvrit d'autres poteries, fissurées ou brisée, qui entouraient un foyer de terre rougies mêlée de 
cendres et de charbon de bois. Comme les poteries se trouvaient regroupées, en assez bon état de 
conservation, il recueillit le tout et le déposa dans une caisse qu'il ramena chez lui. Là, il les laissa 
sécher et en lava une partie à l'eau douce afin de mieux examiner sa trouvaille. Cette découverte fut 
alors signalée au sous-signé qui fit parvenir le tout à Madame Martin-Kilcher en vue d'examen. 
Le site 
Le site de cette découverte est situé à environ un kilomètre à l'est de Montsevelier, au lieu-dit « La 
Chèvre ». Celui-ci figure sur la Carte nationale au 1:25000, no 1087 (Passwang), coordonnées 
606,850/245,500. Il s'agit d'une sorte de petit plateau en cuvette, sis à une altitude de 800m 
environ, entouré de forêts aux courbes à niveau assez prononcées. Ce lieu laisse le souvenir d'un 
passage en direction d'Erschwil SO qui aurait été bouleversé par le tremblement de terre de 1357, 
pour disparaître définitivement au début de ce siècle à cause du nouveau tracé routier. 
En effet, on ne gardait pas au village le souvenir d'une habitation au centre de cette cuvette, si ce 
n'est celui d'une ferme située à environ 150 mètres de là, dont on voyait encore quelques pierres au 
début du siècle. 
Signalons qu'un peu plus haut se trouve le Welschgätterli et, à quelques kilomètres de là, le Fringeli, 
voie de communication connue depuis l'Antiquité, comme passage entre le Rhin et le Plateau suisse. 

  
POTERIE DE LA CHEVRE 

 
La production de céramique au Haut Moyen Age à Montsevelier/ La Chèvre.  
De la céramique a été produite au Vlle siècle au-dessus de Montsevelier (altitude 800m), en bordure 
orientale du bassin de Delémont. L'emplacement de l'exploitation abandonnée se laisse deviner par 
la topographie des lieux.  
Des tranchées de drainage ont mis au jour divers ratés de cuisson. On y a dénombré plus de 20 
pièces (gobelets, pots, cruches à goulot tréflé), mises en forme à l'aide d'un tourd rotation lente. La 
pâte, plutôt fine, est grise à la cuisson.  
Les meilleures pièces de comparaison apparaissent dans les ensembles funéraires dans l'Est de la 
France et de la Suisse occidentale. Les gobelets et pichets se rattachent à la « céramique 
burgonde », c'est-à-dire aux productions qui dominent dans la partie Burgonde de royaume Franc, 
de tradition romaine tardive. La forme et la technique de fabrication sont en faveur d'une datation 
probable dans la seconde moitié du Vlle siècle. L'éclosion d'un site comme celui de La Chèvre paraît 
liée au développement progressif de l'abbaye de Moutier-Grandval dans le Jura. Ce couvent était 
sans doute implanté en rapport avec la voie transjurane qui, par Pierre Pertuis, conduit du Rhin au 
Plateau et, au-delà, en Italie.   

 


